
LA REVUE POPULAIRE Montreal, mai 1922

LE COLLIER MAUDIT
y®

Un superbe collier de 389 perles volé 
au Grand Mogol par les sbires de 
Catherine II de Russie jette un 
sort sur toute la dynastie des Ro­
manoff.—Toutes les tsarines et 
princesses qui le portèrent eurent 
une fin tragique ou disparurent 
mystérieusement.—Ce joyau dit 
le “Diamant d’espoir” vient d’être 
acheté par une riche famille d’A­
mérique pour la somme de $1,- 
500,000.

frère, le czar Alexandre II fut assassi­
né par les nihilistes. Son mari, Alex­
andre III, était tous les jours menacé 
de mort et échappa à quarante-huit 
tentatives de meurtre. La flère tzarine 
partagea courageusement tous ses 
dangers. Dans sa vieillesse, elle apprit 
la mort tragique de son fils Nicolas IL, 
de sa femme et de tous ses enfants, 
tombés sous les coups des bolchévis- 
tes. L'ex-douairière Marie s’échappa 
de Russie avec quelques petits orne­
ments, médaillons, bagues et brimbo­
rions. Elle attend tranquillement la 
mort dans une petite ville, au Dane- 
mark.

Tout le monde connaît la fin de l’an­
cien tsar Nicolas et de tous les mem­
bres de sa famille qui après avoir été 
emprisonnés à Ekateribourg, en 1918, 
furent tués comme des chiens dans la 
cave d’une maison que leurs bour­
reaux bolchévistes incendièrent, leur 
coup fait.

On dit même que deux des frères 
Dodge, américains de naissance, mou­
rurent subitement quelques mois 
après qu’ils eussent acheté ce collier 
maudit, contre une somme fabuleuse. 
Ce collier, probablement le plus beau, 
le plus pur et le plus dispendieux qui 
soit, était le plus cher ornement de 
Catherine II. L’achat et la collection 
de bijoux rares constituaient l’une des 
grandes passions de cette reine dont 
la richesse était incalculable.

Il provenait du sac du palais du 
Grand Mogol à Delhi, sac qui avait été 
suivi par l’assassinat de ce monarque

Il n’existe peut-être pas dans l'his­
toire universelle un bijou qui fit plus 
de victimes que le collier de 389 per­
les porté jadis par la grande reine 
Catherine II de Russie, femme de 
Pierre III, qui régna seule avec gloire 
de 1762 à 1796.

Ce collier précieux, après avoir pas­
sé en plusieurs mains, après la révo­
lution russe, fut vendu par la femme 
de Lord Francis Hope à la famille 
Dodge, richissime propriétaire d'usi­
nes d'automobiles qui portent ce nom.

Un sort fut jeté sur ce joyau sur­
nommé ironiquement le "Diamant de 
l'Espoir” et porta malheur à tous ceux 
et celles qui l’eurent en leur posses­
sion.

Toutes les czarines de Russie qui le 
portèrent, depuis Catherine, sont mor­
tes accidentellement ou eurent des 
existences malheureuses.

La douairière Marie, qui vit encore, 
l'ayant eu elle aussi à son cou, connut 
toutes les souffrances que peut subir. 
une âme. Le jour même qu'elle l’ar­
bora pour la première fois, son beau-
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